
environnement

Grand Poitiers est engagé, avec 
de nombreux partenaires, dans le 
programme Re-Sources. Objectif : 
reconquérir la qualité de l’eau à 
la source en protégeant les aires 
d'alimentation des captages.  
Plusieurs leviers sont actionnés.

Protéger l’eau à la source
La distribution des paniers 
bio se fait à la MDE.

D ans Grand Poitiers, l’eau provient de 7 points de 
captage – le Clain et six nappes souterraines – qui 
alimentent 13 communes (ex-Grand Poitiers). Plus les 
nappes sont superficielles, plus l’eau est sensible aux 

activités humaines et aux pollutions diffuses d’origine agricole : 
nitrates, produits phytosanitaires... Actuellement, 4 sites sont 
classés prioritaires : Fleury, La Varenne (Clain), Verneuil et 
Sarzec. 
« L’eau brute, c’est-à-dire avant traitement, n’a pas la même qualité 
en fonction de la source d’approvisionnement », rappelle Céline 
Lelard, du centre d'activités production d'eau potable de Grand 
Poitiers. Les eaux provenant des captages superficiels de Fleury 
et de surface de la Varenne vont subir plusieurs traitements 
à l’usine de production d’eau potable de Bellejouanne quand 
celles provenant de nappes souterraines plus profondes ne 
subissent qu’une désinfection au chlore gazeux avant leur 
distribution. « Le traitement de l’eau a un coût. Il est donc 
important, pour le réduire et protéger cette ressource vulnérable, 
d’agir en amont », poursuit Céline Lelard. « Protéger l’eau à la 
source est un enjeu de santé publique », appuie Laurent Lucaud, 
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SOYONS LOCAVORES

La Fondation Poitiers Université 
propose aux étudiants des 
paniers bio à prix réduit, 
pour faire face à la crise. 

Paniers bio à prix doux 
pour les étudiants 

S e nourrir sainement, c’est important mais cela 
a un coût. Or, dans ce contexte de crise sani-
taire, c’en est fini des petits boulots ou stages 

qui permettaient aux étudiants de mettre du beurre 
dans les épinards… En outre, un moral miné par 
l’isolement n’est guère propice à de bons choix de 
consommation. Aussi, pour aider les étudiants à 
bien se nourrir, la Fondation Poitiers Université 
vient à la rescousse en proposant à prix doux des 
paniers de légumes et de fruits biologiques et 
cultivés localement par des producteurs installés 
dans un rayon de 60 km autour de Poitiers. D’une 
valeur de 7 €, le panier sera vendu 5 €. Quant aux 
étudiants bénéficiaires de l’épicerie sociale et soli-
daire Episs'campus, ils paieront le panier 0,70 €. 
Après avoir commandé et payé en ligne sur le site 
de l’Université, les étudiants récupèrent leur panier 
à la Maison des étudiants. « Cette opération est rendue 
possible grâce à la générosité des donateurs. Nous espé-
rons pouvoir distribuer 2 000 paniers », lance Caroline 
Picard, chargée de mission à la Fondation, qui en 
profite pour relancer un appel aux dons. 

Cours de cuisine

En complément de l’offre, la Maison des étudiants a 
prévu d’organiser des ateliers pour apprendre à cui-
siner le contenu de son panier, « car à 18 ans, je ne 
savais pas quoi faire d’une endive et je ne soupçonnais 
même pas l’existence d’une courge butternut ! », pointe 
Romain Quesnel, chargé de Vie étudiante à la MDE. 

Pour faire un don à la Fondation :  
donenligne.appli.univ-poitiers.fr   
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